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PRESAGES ASTROLOGIQUES 
P O U R L P M O h O P MA 1 1111 1 

Le cararterv dominant pendant 1 »• moL «•-,[ un«- -.h d'a;'it.il ion om d 
tenobreuse, sans grandeur <.-t -ans re^uilats imnn 'd iaK niais pleiiM- d<- dan-
gers ; c'est cornrne un feu qui muvc, tout prt't a #'rlat»-r au iiioi-idn: \ouf'i1«\ 

Aucune pPmete no se man t re dans di^nib.'-, i-,-,«-ntH!<-.;, -1, sauf Venn-, 
qui parait don nor la -'c-ule inf 'uerve npai -ant.- . - a t : I < inimiti.'s 1 id- •. doni 
edf ocrupe !n n'gion, tomes Ls au'r- -. -<• ra-.s«-m!»!«-nt dans !•••> d< 
Terre et cPPau. 

La disposition de^ (-sprits o-o nerveuv-, i rnp id- iv^-usu ' -Me , autant qu'or 
gueilicoise, bru'ee d'ardents de^ir-, de domination «-t d>- j-uP-.an' <•, ja loose 
cruelle, rancuneuse, dcinuoe de itrupules ci dt-^ordonnee. 



Cependant, tout k m o k paraU occupy par la recherche de g r o u p m e n t s 
entre les inte-rcts, p'utot que par r a t i o n ouverte : h groupe principal sc 
trouve en XI* maison, osi'e des ami tks et des e$p6rancz$, et la pianete active 
d a n s la IX*, c e l k des principes ; les ad\ersaires s 'observant de tous c6t£s sans 
o&er s 'attaquer encore ; ce n'est que vers la fin du mois que les cold-res sem-
b k n t s'acccntuer. 

L a position de Saturne, qui se joint au Soles! et a Mercure en XI 4 maison, 
i.i k ' cours de Mars , maitre de la XI* maison ami's, parcourant les POIS-

sons, indiquent la recherche d'alliances hypocrites, fausses , sans solidity, ou 
dangereuftr-K, dict<!es uniquement par des interCts e c o n o m i s e s sans grandeur, 
des rancunes et des ambitions rnal cach<-es. La ruse, 1 'incertitude, la diplo-
ma t k regnem partout, 

C 'est .sur les *nt£r(-ts cokmiaux surtout que toutes ces passions s 'agitcnt ; 
des trait<-5> dc commerce, des alliances mai defjnics (ententes, arbitrages, etc,; 
pa rate vent probables, des emprunts aussi, 

L e fanatisme rc l igkux ou laique s'ajoute encore aux convohi&es pour com-
pliquer ces agitat ions sourdes. 

L a seule note apaisanle de V e n u s montre quelque d i g n i t e par un certain 
a m o u r de Pari et de la science, qui prof iter a aux productions intelkctuelks ; 
e l k donne, cn outre, aux -sujeis un atlacheroeni particulier pour leurs souve-
rains, ct developpc les sentiments dc patriotism?. Ces bonnes influences, cc-
percdant, dominies en tout cas par les plus basses, ne d^passent guere la pre-
miere moitie du mois ; elles s'cxaltent ensuite de plus en plus en agitation 
am bH ku.se ct plutdl desordonn^c, qui menace d'al imenter les passions qu'elle 
ca lm ait d'abord, 

Ix j s interns sernbknt concentres principakment sur deux points : d'une 
part, PA.sk* Mineure, la Syr ie , la region du Cauca.se, la Perse et la Grece, ou 
regions .vois ines ; .d'autre part, la P o k g n e avec les parties dc la Russie et 
de P A J k m a g n e qui Pavoisinent ; des troubles y sont possibles vers la fin du 
mois. 

En dehors de ces foyers, on trouve encore, pendant tout le cours du 
mois, unc effervescence dangercu.se sur tout le Nord dc I 'Afrique occidentals 
(Aigerie <1 Maroc) ; P P s p a g n c et lc Portugal sont menaces de querelles rcli-
g k us**, subit.es, ou dc difficultes coloniales. L ' l r l ande , enf in , peut v'agiter 
aussi,. 

L a Bclgique et les Ctats-Cnis semblent, au contraire, jouir de plus de 
tranquillity que les autres nations, au moins dans la premiere moitie du mois, 

L e s epoqucs k s plus t r o u b l e s paraissent £trc au debut du mois (le i et 
k $), du 13 au 20, et du 25 h la f:n du mois, 

L e s af faires commercial*® et fmancieres ne seront guere prosperes, surtout 
au d<'but du mois, du 9 au 12, k s 19, 20, 21, ct dans les derrskrs jours. 

L a sante sera variable, plut6t mauvaise ou faibtef ; des iremblements de 
t<*rre -sont possibles en S k i k et dans la region <ks B a l k a n s au debut du mois, 
c* vers les 5, JO ci 29, 

L a France parait particulierement et s^rieu semen t mcnacee, dans ses colo-
nies -surtout ; le Soleil qui brilk au haut du ciel de son theme natal pareourt 



uS -

maintenant sa V I I I * maison, en opposition a son s igne de fortune, en conjonc-
tion d'abord a Saiurne (malt re de la IV* maison), sur Pet o i k dangereuse 
d'Algol, a la pointe de cette rn£me V H P maison, gardee encore tout !e mois 
par Mercure retrograde, maltre de la IX* mai von (colonies) el de la X I I * 
(ceile des enneoiis), landts que Mars, rnaltre de la VI I* (eel'.e de la guem*), 
oppose a Mars radical en XI I* . parcourt la V* maison (relations Internatio-
nales), en quadrature encore a la JX* (colonies). Ce serait une position ir&s 
dangereuse, exposant m t e e a la perte de quelque territoire, si V£nus, qui 
demine notre ascendant et notre V I I I * maison, ne parcourait toute la region 
de notre ciel propre aux colonies {maison IX®, tou jours), passant de notre 
V£nus radicale, k Perstrde de la m'rme milsori, sur Mereure, son rnaltre, sei-
gneur aussi de la X I r , pour aboutir a la fin du mois au milieu de notre de l 
et ;Vla conjonction du Soleil. 

C'est Pindice de dangers s^rieux dans nos relations inPrnationales , soit 
avec nos voisins, soit au suj-rt de nos colonies, niais aussi d 'une diplomatic 
active, qui finit par faire tourner a notre profit des alliances favorables, & 
1 Instant rneme ou les autres nations sont le plus t r o u b l e s . 

Les £poques les plus critiques semb'.ent se placer vers les 3, 8 a JO, 16 et 
j7 , et surtout 26 a 29. 

Les m£mes presages et les monies epoques s'appliquent aux questions re 13-
gi^uses ; Passemblee parait devoir leur (dre favorable en apaisant les dif-
lerends soulevYrs par Pesprit lai'que. 

A I 'int/riour, des seditions populaires de nature economique sont p r o b a b l e , 
surtout dans la premiere moiti<5 du mois (indiquee-s par 1 'opposition de Jupi -
ter, retrograde, en I P maison, a Saturne, mail re de la IV*', au Soleil, maltre 
du milieu du ciel, et a Mereure, retrograde, maitre de IX et de X I I , tous 
trois dans le signe du Taureau , k Pentr^e de la V I I I * maison), Cette confi-
guration attribue pour cause a cette agitation continue'le les inl4r(U de la 
contribution fonciere particulierement, < l ceux des t o r n m e r c s qui peuvent. s 'y 
rattacher. Ces tumultes sont a craindre noUimnwni vers les i v f , 3, 6, 9 (alors 
avec quelque violence), 17, 24, et la fin du mois. 

Par les memes raisons, les a f f a i r s commertiales et f inanderes seront peu 
prospered. 

L a sant/; pub!ique est bien menaces aussi, surtout du i w au 5, du 8 au 10, 
les 13 et j4, le J7, et du 25 au 29. 

Le mois parait devoir £tre favorable au Ministere, sauf au debut et vers 
le 20 (Mars, alors, arrivant a la V H P maison) ; pour le r< ste du mois, il 
parait fort et puissant. 

L a sante de notre President est menar^e vers le 5 ou 6 mai, et a la fin du 
mois ; elle peut subir quelque accident brusque vers le 20. 

Un coup d o i l rapide sur les themes des divers souverains fait aper ceyoir 
la {^'-dominance de JVsprit guerrier cb'v. 1 'Emper'-ur d 'Al lema^ne (Mars au 
ir/rridien), avec re vers brusque a la fin de mai, < t < })<•/, le roi d 'Ksoagne , avec 
quelqu* surras co'onial ; ouelques troubles dans la sante du roi d ' A n g H e i r e 
f t de PErm>er<-ur d'Autriehe : le sort & n arrres n* y/--ra pas fa ' .orabje au roi 
d ' Ital ic ou a PEmpereur de Russie : la Turqui " semble e x p o s e aussi a la 



guerre. On remarque d'ailleurs que les intdrets coloniaux ou religieux sont 
particulierement en jeu en Espagne, en Italic, en Russie et en Turquie. 

Mais insister plus longuement sur ces considerations et leur donner ici 
tout le developpement qu'elles pourraient comporter nous entrainerait trop 
loin du sujet que nous nous sommes actuellement propose de traiter, et dont, 
jusqu'a present, nous ne nous sommes d'ailleurs ecartd qu'en apparence. C'est 
pourquoi, apr6s avoir pousse jusqu'A ses extremes limites concevables 1'univer-
salisation de notre symbole geometriquc, en y introduisant graduellement, en 
plusicurs phases successives (ou du moins presentees successivemcnt dans 
notre expose), une indetermination de p'us cn plus grande (corrcsnondant 
ce que nous avons appeie des puissances de p'us en plus eievecs de 1 'indefini, 
mais toutcfois sans sortir dc 1'etendue t\ trois dimensions), c'est pourquoi, 
disons-nous, il nous va maintenant falloir rcfaire en quelque sorte le meme 
chemin cn sens inverse, pour rendre h la f igure la determination de tous ses 
elements, determination sans Iaquelle, tout en 'existant en puissance d'etre, 
elle ne peut 6tre tracee efTcctivemcnt. Mais cctte determination, qui, h notre 
point de depart, n'etait: qu'hypothetiquc (c'est-A-dirc envisagee comme une 
pure possibility), deviendra maintenant reelle, car nous pourrons marquer la 
signification de chacun des elements eonstitutifs du symbole crucial. 

Tout d'abord, nous envisagcrons, non l 'univcrsalite des etres. mais un 
seul etre dans sa totality ; nous suppos^rons que l 'axe vertical soit determine, 
et ensuite que soit ygalcment dyterminy le plan passant par cet axe et conte-
nnnt. les points extremes des modalitys de chaque etat d'etre ; nous revi-m-
drons ainsi au sysl&me vertical ayant pour base plane la spirale horizontale 
consicierec clans unc seule position, systeme que nous avions d-5jA decrit pre-
cedemment (i). Ici, les directions des trois axes de coordonnecs sont detT-
minecs, mais l ' axe vertical seul est eflectivoment dyt^rmine cn position ; l'un 
des deux axes horizontaux sera situy dans lc plan vortical dont nous venons de 
parler, ct 1 'autre lui sera naturellemcnt perpendiculaire ; mais le plan hori-
zontal qui contiendra ces deux droites rectangulaires reste encore indetermine. 

F . - C I I . B A R L E T . 

(Suite) 

(i) Voir le numero precedent, p. 98. 



Si nous le ddterminions, nous ddterminerions aussi par k\ m£me le centre de 
1'etendue, c'est-a-dire Porigine du systeme de coordonndes auquel cette eten-
due est rapportee, puisque ce point n'est autre que l'intersection du plan 
horizontal de coordonndes avec l ' axe vertical ; tous les dlements de la f igure 
seraient alors determines en effet, ce qui permettrait de tracer la Croix 
trois dimensions, mesurant 1'etendue dans sa totality. 

Nous devons encore rappeler que nous avions eu i\ considercr, pour con-
stituer notre syst6me reprdsentatif de I'etre total, d'abord une spiralc hori-
z o n t a l , et ensuite une hdlice cylindrique verticale. S i nous considerons iso-
lement une spire quelconque d'une telle heiicc, nous pourrons, en ndgligeant 
la difference eiementaire de niveau entre. ses cxtremites, la regarder comme 
une circonfercnce tracee dans un plan horizontal ; on pourra do tn£me prendre 
pour une circonfercnce chaque spire de 1 'autre courbe, la spiralc h o r i z o n t a l , 
si l'on neglige la variation eiementaire du rayon entre ses cxtremites. P a r 
suite, toute circonfercnce tracee dans un plan horizontal ct ayant pour centre 
le centre mSme de ce pian (c'est-A-dire son intersection avec l 'axe vertical) 
pourra Gtre, avec les mfimes approximations, envisaged comme une spire 
appartenant h la fois une hdlice verticale ct une spiralc horizontale (1) ; 
il resulte de 1& que la courbe que nous represcntons comme une circonfercnce 
n'est, en realitd, ni fermee ni plane. 

Une telle circonference reprdsentera unc modalite quelconque cl'un etat 
d'etre egalement quelconque, envisagee suivant la direction dc l 'axe vertical, 
qui se projettera lui-meme horizontalemcnt en un point, centre de la circon-
fercnce. Si on envisageait ceMc-ci suivant la direction dc Pun ou de 1 'autre 
des deux axes horizontaux, elle se projetterait cn un segment, symdtrique 
par rapport A l 'axe vertical, d 'une droite hor izonta l formant la croix (A deux 
dimensions) avec ce dernier, cette droite hor izontal etant la trace, sur le 
plan vertical de projection, du plan dans lcquel est tracee la circonfercnce 
c o n s i d e r . 

L a circonference avec le point central est la f igure du Denaire, env isage 
comme le developpement complet de I 'Unite, ainsi que nous Pa von.s vu dans 
unc precedente etude (2) ; le centre et la circonfercnce correspondent rcspee-
tivement aux deux principes actif et passif (l 'Etre et sa Possibility), repnS-
sentes aussi par les deux chifTrcs 1 et 0 qui forment le nombre 10. II est ix 
remarquer, d'autre part, que, dans la numeration chinoisc, le meme nombre 
est reprdscnte par la croix, dont la barre verticale et la barre h o r i z o n t a l 
correspondent alors respectivement (comme dans la f iguration cruciale du 
T e t r a g r a m m e hebraique m r p j h ) aux deux m£mes principes actif et passif , 
ou masculin et feminin. Nous avons d'ailleurs, dans la mGmc etude (4), indi-

(1) Cette circonference est la m6me chose que celle qui limite la f igure de 
I'Yn-yang (voir plus loin). 

(2) R emarques sur la production des Nombres, i r e annde, n° 9, p. 193, 
(3) Voir la f igure de la p. 172 ( 1 " annde, n° 8). 
(4) i r # annde, n° 8, p. 156. 


